
ISLANDE : 
un nuage de cendres perturbe le trafic aérien  

L'éruption en Islande a cloué au sol jeudi près de 5 000 avions. Plusieurs pays 

ont dû fermer leur espace aérien. Les perturbations pourraient durer au moins 

deux jours. 

 
Le volcan situé au sommet du glacier 

islandais d'Eyjafjallajokull continue de 

cracher un épais nuage de cendres le 

14 avril. 

Éruption volcanique en 

Islande 

L'éruption,  ce mercredi, d'un 

volcan au sommet du glacier 

Eyjafjallajokull a provoqué un 

gigantesque nuage de fumée. 

Selon des vulcanologues 

islandais, l'éruption gagnait 

hier en intensité et pourrait 

durer. « Une éruption, il y a 

un siècle environ, a duré 

toute une année, explique 

Thorsteinn Jonsson, 

prévisionniste à l'Institut 

météorologique islandais. 

Cela peut aussi se calmer en 

deux ou trois semaines. » 

« Si l'on en juge par 

l'intensité de celle-ci, cela 

pourrait durer longtemps », 

déclare Magnus Tumi 

Gudmunsson, un professeur 

islandais de géophysique. Les 

800 personnes qui avaient été 

évacuées en raison des 

inondations provoquées par la 

fonte des glaces ont pu 

réintégrer leur domicile. 
 

Le trafic aérien très perturbé 

Le nuage de cendres a 

provoqué une pagaille 

monstre. Au fur et à mesure 

de sa progression, les pays du 

Nord de l'Europe ont dû fermer 

leur espace aérien en raison 

des risques pour la sécurité 

des vols. À 10 h, c'est la 

Norvège qui ouvre le bal, 

suivie de la Suède. L'espace 

aérien britannique a été 

entièrement fermé aux vols 

commerciaux à partir d'hier 

midi jusqu'à ce matin 7 h, « au 

moins ». 

À 14 h 30, c'est la Belgique qui 

est paralysée « jusqu'à 

aujourd'hui 18 h ». À 19 h, 

c'est au tour des Pays-Bas « 

pour une durée incertaine », 

puis, à 20 h, celui du nord de 

la Pologne. Dans la soirée, 

c'est tout le nord de 

l'Allemagne qui était 

également concerné. 

De telles perturbations sont 

exceptionnelles. Même les 

attentats du 11 septembre 

n'avaient pas provoqué autant 

d'annulations. L'aéroport 

anglais d'Heathrow, le premier 

d'Europe, a été fermé pour la 

première fois de son histoire. 

Au total, ce sont entre 4 000 et 

5 000 vols qui ont été affectés 

dans le monde, selon 

Eurocontrol, un organisme 

européen chargé de la 

sécurité aérienne. L'Europe 

enregistre  normalement            

28 000 vols par jour. 

 

Les aéroports français 

touchés 

Vingt-cinq aéroports sont 

concernés. Roissy et Orly ont 

fermé à 23 h, tout comme les 

aéroports de Brest, Lannion, 

Deauville, Morlaix, Quimper, 

Rennes et Caen. À Nantes, 

trois vols sont annulés ce 

matin. Les aéroports du nord 

ont eux fermé à 17 h. Selon la 

Direction générale de l'aviation 

civile (DGAC), ces vingt-cinq 

aéroports seront fermés 

jusqu'à 14 h au moins, 

aujourd'hui. Pour les autres 

aéroports, la DGAC invite les 

passagers à contacter leur 

compagnie aérienne. 

 

Deux jours de perturbation 

Les cendres sont arrivées vers 

20 h, jeudi, sur le nord de la 

France. Les perturbations 

dans le ciel européen « 

pourraient durer deux jours 

», mais « cela dépendra de 

la façon dont évoluera le 

nuage », estime une porte-

parole d'Eurocontrol. Selon 

Michel Martin, prévisionniste à 

Météo France, « les 

conséquences pourraient se 

faire sentir sur une période 

de huit à quinze jours mais 

tout dépendra de 

l'orientation des vents et de 

l'intensité de l'éruption. » 
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